
Roche 5 : Les « Orgues rhyolitiques » de Vairé (85) 

Âge : 480 Ma - Ordovicien inférieur (Arénigien = Floien) 



Situation géographique

La carrière de la Vrignaie (ouverte depuis 1973 et autorisée à exploitation jusqu'en 2023) est située près de la D32 reliant Vairé à Olonne-sur-

Mer et Les Sables dôOlonne.

Elle exploite un massif de rhyolite. Ces volcanites offrent la particularité dôavoir conservé un débit « en orgues ». Ces prismes de grandes 

dimensions sont visibles sur les parois Nord et Ouest de la carrière. Au Sud de lôexploitation, la rhyolite est en contact avec des schistes noirs 

ordoviciens. 









O2-3 Schistes sériciteux à niveaux pyriteux 

(Ordovicien inférieur à moyen - Arénigien à 

Llanvirnien)

O4 Schistes subardoisiers des Reffes, de la 

Flaivière et du Poiroux, à Acritarches et 

Chitinozoaires (Ordovicien moyen - Llandeilien)

S3 Schistes rouges à lentilles de phtanites et 

microquartzites (Ludlowien ?)

ɛὛv Microgranite de Vairé

S2ɟ Rhyolites, tufs rhyolitiques, grès et 

arkoses de Nieul-le-Dolent et de la Mothe-

Achard ( Wenlockien ?)

S1-3 Silurien indifférencié













La rhyolite

La roche est massive, sans orientation, de couleur dôensemble gris verdâtre à gris rosé.

Elle montre surtout des phénocristaux de quartz (aspect de gros grains de sel) souvent automorphes, avec des cavités typiquement rhyolitiques 

en « doigt de gant », de feldspath potassique (blancs laiteux) parfois maclés Carlsbad ou microcline et des cristaux de biotite (plus rares et 

souvent chloritisés) noyés dans une pâte grisâtre mate.

Cette pâte microcristalline est faite elle aussi dôun fin agrégat de quartz et de feldspath potassique. On y trouve également de lôalbite et du mica 

blanc, plus rarement de la biotite. 

Le mode dôassemblage de ces constituants est qualifié de structure microgrenue. Pour cette raison, la roche est encore appelée 

« microgranite ».

Remarque : Du verre (substance amorphe) était initialement présent dans la roche. Il sôest transformé secondairement par altération, 

dévitrification en un assemblage microcristallin. La roche de départ avec verre était donc une roche volcanique : la rhyolite.

La rhyolite est ainsi passée dôune structure hémicristalline microlitique à une structure microgrenue. 







Formation 

La rhyolite de Vairé, qui appartient à la formation volcanique de La Chapelle-Hermier, sôest formée par refroidissement rapide dôun magma 

granitique, acide à la surface de lô®corce terrestre. 

Sa texture hémicristalline témoigne dôune formation en plusieurs phases :

- refroidissement lent du magma dans une chambre magmatique avec formation des phénocristaux ;

- refroidissement plus rapide du magma lors de son ascension vers la surface avec formation des microlithes (microcristaux) ;

- solidification rapide du liquide magmatique résiduel en surface donnant le verre côest-à-dire une substance amorphe, non cristallisée.

Secondairement, la rhyolite a subi une dévitrification : son verre sôest recristallisé par altération.

La prismation de la rhyolite sôest produite postérieurement à lô®panchement de la lave, perpendiculairement à la surface de la coulée. Dôautre 

part, elle nôa pu se faire quôapr¯s immobilisation totale de la lave. La très grande longueur des orgues rhyolitiques de Vairé (la dizaine de mètres, 

plusieurs coulées superposées ?) suggère que cette immobilisation a dû se faire dans un creux topographique conséquent pour que la lave 

puisse sôy accumuler sur une telle épaisseur.

Au cours de lôorogen¯se varisque, au Carbonifère inférieur, les coulées de rhyolite prismée de Vairé et toute la formation de La Chapelle-Hermier 

a été basculée et transportée sur quelques dizaines de kilomètres (?) vers lôOuest-Sud-Ouest, peut-être suite à lôamorce de la mise en place des 

dômes anatectiques du Bas-Bocage (= massifs granitiques de La Roche-sur-Yon au sens large). Elles ont alors été charriées sur les méta-

argilites à bancs gréseux de lôOrdovicien inférieur à moyen du Bassin de La Roche-sur-Yon. Le contact local par faille inverse orientée N110Á et 

pentée de 50Á vers le NE porte de très belles cannelures avec traces dôarrachement orientées N30Á (voir diapositives suivantes).

Ce charriage serait postérieur à la formation du bassin dinantien de Brétignolles-sur-Mer et antérieur à la mise en place de la nappe des 

« Porphyroïdes de la Sauzaie » et de la nappe de Saint-Gilles.  
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